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POURQUOI CHERCHEZ-VOUS LE VIVANT PARMI LES MORTS ? - Commentaire de 
l’évangile, du P. Alberto Maggi OSM 

Lc 24, 1-12

Le premier jour de la semaine, de grand matin, les femmes se rendirent au sépulcre,  
portant les aromates qu'elles avaient préparés. Elles trouvèrent la pierre roulée sur  
le côté du tombeau. Elles entrèrent, mais ne trouvèrent pas le corps du Seigneur  
Jésus. Elles ne savaient que penser, lorsque deux hommes se présentèrent à elles,  
avec un vêtement éblouissant. Saisies de crainte, elles baissaient le visage vers le  
sol. Ils leur dirent : « Pourquoi cherchez-vous le Vivant parmi les morts ?

Il n'est pas ici, il  est ressuscité. Rappelez-vous ce qu'il  vous a dit  quand il était  
encore en Galilée : Il faut que le Fils de l'homme soit livré aux mains des pécheurs,  
qu'il soit crucifié et que, le troisième jour, il ressuscite.' » Alors elles se rappelèrent  
ses paroles. Revenues du tombeau, elles rapportèrent tout cela aux Onze et à tous  
les autres. C'étaient Marie Madeleine, Jeanne, et Marie mère de Jacques ; les autres  
femmes qui les accompagnaient disaient la même chose aux Apôtres.

Mais  ces  propos  leur  semblèrent  délirants,  et  ils  ne  les  croyaient  pas.  Pierre 
cependant courut au tombeau ; mais en se penchant, il ne vit que le linceul. Il s'en  
retourna chez lui, tout étonné de ce qui lui était arrivé." Pourquoi cherchez-vous le  
Vivant parmi les morts ? Il n'est pas ici, il est ressuscité."

Ceci est l'annonce de Pâque, et c'est ce que nous nous disons le jour de Pâque. Mais voyons 
plutôt le passage de l'évangile de Luc qui raconte l'expérience que les femmes ont faite de la 
résurrection.  L'évangéliste  commence  par  nous  dire  qu'elles  observent  le  commandement  du 
"Sabbat" avant de se rendre au sépulcre.

L'évangéliste  nous  fait  comprendre  que  l’observance  de  la  loi  ralentit  et  empêche  de  faire 
l'expérience de la  résurrection.  Ou l'on  accueille  la  nouveauté  portée par  Jésus ou l'on  reste 
conditionné par l'ancienne tradition. Jésus est venu porter une alliance nouvelle qui est à accueillir 
intégralement.  On ne peut  pas mettre le  vin nouveau de Jésus dans les vieilles outres de la 
tradition précédente.

Eh bien, les femmes vont au sépulcre et trouvent la pierre du tombeau roulée. Deux hommes se 
présentent à elles. Ces deux hommes ont déjà été présentés à la transfiguration, c'est Moïse le 
grand législateur et Elie le grand prophète.

Leur présence fait comprendre encore une fois que les écritures (la loi et les prophètes) sont à 
interpréter à la lumière de Jésus. C'est justement ces deux hommes qui s'adressent aux femmes 
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avec ce reproche : "  Pourquoi cherchez-vous le Vivant parmi les morts ?  Il n'est pas ici, il est  
ressuscité. " Il s'agit d'un enseignement important que l'évangéliste nous donne.

Avec Jésus la mort n'interrompt pas la vie mais lui permet de fleurir en une forme nouvelle, pleine 
et définitive. La mort ne nous éloigne pas de nos chers défunts mais nous les rend plus proches 
encore. Leur absence est une présence. Voici donc l'annonce importante : la mort n'interrompt pas 
la vie.

Et puis ils continuent en rappelant ce que Jésus avait déjà dit en Galilée mais l'évangéliste modifie 
la phrase de Jésus. En effet : "  Il faut que le Fils de l'homme soit livré aux mains des pécheurs,  
qu'il soit crucifié et que, le troisième jour, il ressuscite. "

En Galilée, Jésus n'avait pas parlé de "pécheurs" mais d'anciens (de presbytres) de grand prêtre 
et de scribes, c'est à dire des membres du sanhédrin, la plus haute instance judiciaire d'Israël. Or 
voilà qu'après la mort de Jésus ils sont qualifiés de "pécheurs". Les pécheurs ne sont donc pas ici 
ceux qui transgressent la loi ou n'arrivent pas à l'observer dans sa totalité, mais (et l'accusation 
que fait l'évangéliste est terrible) ceux qui prétendent représenter Dieu.

Ceux qui prétendent représenter Dieu, pour l'évangéliste, sont en réalité des pécheurs, parce qu'ils 
ont placé leurs propres intérêts avant ceux des autres, leur convenance avant celle des autres. Et 
c'est justement pour leur convenance qu'ils ont assassiné Jésus.

L'évangéliste les classe dans la catégorie des "pécheurs". Eh bien les femmes en entendant ces 
paroles se rappellent  de l'annonce de Jésus et  vont  (même si  à l'époque les femmes étaient 
considérées loin de Dieu) annoncer la nouvelle aux onze.  Elles accomplissent la même fonction 
que les Anges qui annoncent. Les disciples sont évangélisés par les femmes.

Le rôle des femmes dans l'évangile de Luc est très important. Ce sont elles qui annoncent aux 
hommes que la vie est plus forte que la mort, mais les hommes ne les croient pas. L'évangéliste 
dénonce la mentalité machiste et misogyne des disciples et son commentaire est sévère : " Mais 
ces propos leur semblèrent délirants, et ils ne les croyaient pas." 

Les femmes, pour le seul fait que Sara avait répondu à Dieu par un innocent mensonge, n'étaient 
pas crédibles. Leur témoignage n'était pas valable. Les hommes, les onze, malgré l'enseignement 
de Jésus, malgré le fait qu'il ait accueilli à sa suite des femmes telles que Marie Madeleine et 
Jeanne, sont encore conditionnés par la mentalité ambiante.

Et voici donc que l'annonce des femmes, de la vie est plus forte que la mort, n'a aucun effet dans 
le groupe des hommes qui suivent Jésus, tout conditionnés qu'ils sont par leur mentalité machiste 
et misogyne.

Il y a cependant une exception, Pierre, qui fait lui aussi parti de ce groupe mais qui se met en 
marche vers le sépulcre et qui ne voit qu'un tombeau vide. Il n'y a rien à voir au sépulcre. Il n'y a  
qu'une parole à écouter et faire fleurir dans sa propre existence.

Joyeuse Pâque. 
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